Sur lec débute dAmina Boscchetti

Amina bondit, — fuit, — puic voltige et courit ;
Le Welche dit : « Tout ¢a, pour moi, cest du préacrit ;
Je ne connais, en fait de nymphes bocagére,

Que celle de Montagne-aux-Herbes-potagéres. »

Du bout de con pied fin et de con oeil qui rit,
Amina verse & flots le délire et [ecprit ;
(e Welche dit : « Fuyez, délicec mencongéree !

Mon épouse na pac cec allurec [égérec. »
Vous igrorez, cylphide au jarret triomphant,
Qui voulez enceigner la valce & [€léphant,

Au hibou la gaieté, le rire & la cigogne,

Que cur la grice en feu le Welche dit : « Haro ! »



Et que, le doux Bacchug lui vercant du bourgogne,

(e monctre répondrait : & Jaime mieux le faro ! »

écn’t en 1564.
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